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ire inmnation et peut mêmo donner -lieu à de graves pie de Jésus-Christ, ces lommes, qui portent aussi gravé
.a nts. Si, au contraire, le scvragc est graduel, les ma- dans leur fime, par la Confirnation, le caractère de soldats
i1lle seront taries presque aussitôt après l'enlèvement du do l'Eglise maintenant parjures et rebelles, tournent contre
derrier porcelet. iPl' e, les armes mêmes qu'elle leur a données.

anmoios, il strive quelquefois que, malgré toutes les Certes, il est douloureux de voir un si grand n'ombro
crécsutios, l lait ne tarit pas dans le pis de la traic, dans d^uos qui ont reçu tant de bien de Dieu, de l'Eglise et
e cs, il ne faut rien négliger pour amener le tarissement le d'un autre aussi, répondre de la sorte aux bienfaits de Dieu

vtus int possible. On recommande de donner à la truie des et de l'Eglise (Sensation profonde dans l'assiLtance.)
jnents secs, en moindre quantité, de lui laver le pis avec " Mais, je remarque que tel fut toujours le moyen eni-
une décoction d'écorce de chêne et de lui administrer un ployé par le démon, et que Dieu a permis, dans un dessein

«guf. 1 plein de j ustice, devant lequel nous déivons humblement cour-
C'est pendant l'élevage et plus particulièrement pendant ber la tête.........."

illniteent que l'on clitre les jeunes mâles que l'on ne Puis, après avoir montré le contraste qui existe entre les
"cut pas faire servir à1a reproduction. A cet ûge l'opération notes des impies et ceux des enfants dévoués de l'Eglise, le
e présente aucune difBculté et au bout de quelques jours, Souverain Pontife ajouta
s animaux ne s'en resspntent plus. Plus tard, elle serait Le contraste se trouve partout ot toujours, mais il fait
uIa"s dangereuse et devrait être 'fIite avec beaucoup plus de mieux resplcndir votre foi et votre attachement à la piété et

à la religion.
on gardera pour la reproduction, les deux plus beaux " Oh ! conservez-vous dans ces sentiments et ne craignez

unles, et lorsqu'ils auront atteint l'ge de quatre à. cinq pas, non, ne craignez pas les assauts des encemis : la main
mouis, on chatrera ou l'on vendra le moins développé. Cette de Dieu ne cessera pas de vous protéger. Oui ! Dieu nous
Wicetion est des plus faciles et promet les meilleurs résultàts regarde ; Dieu nous voit. il voit quo les hommes, une par--
por l'avenir. Si nos cultivateurs avaient toujours suivi ce tic des hommes du moins, ont perdu le sens.

ccil, on n'aurait pas à déplorer la défectuosité si grande Que veut-on présentement ? jo le dirni, oui, je le dirai
de notro race porcine. Lorsque l'éleveur se livre à. l'amélio- pour l'instruction de tons les gouvernements modernes,
rMion de ses porcs, au moyen du-croisement, la sélection comme on les qualifie de nos jours. Les chefs des gouverne-
u- encore plus nécessaire non seulement pour les mailes, ments actuels se sont placés entre deux forces contraires

encore pour les femelles. pour les combattre l'une et l'autre. D'un côté, ils veulent
combattre lEglise parce qu'ils craignent sa prépondérance ;
de l'autre, ils veulent aussi combattre les révolutionnaires,R EVUE IDE LA SEMAINE qu'ils craignent également. Leurs armes contre l'Eglise sont
le mépris et l'indifférenec ; contre les ultra-révolutionnaires,

Pans notre dernière revue, nous avons inséré une dépeche la force et les baïonnettes. Mais sans Dieu, l'on ne peut
de Rome du 3 mars rappo ant cette parole du Saint-Père : vaincre, il n'y a pas de gouvernement qui puisse se mainte-
-e cux que les gouverncy ents sachent que je parle pour nir par la force brutale, si les peuples ne sont pas élevés se-

rMen.' Cette parole a été prononcée devant une as'sem- lon les principes de la religion, de la piété, de la justice.
ied 1,500 romains reçus en audience par Sa Sainteté. " Si tels sont les sentiments que doivent avoid es peuples,

Aujourd'hui nous sommes cn mesure de donner à ios lee- les mêmes devoirs Eont imposés à leurs chefs qu'ils se rap-
ire une long extrait de la magnifique allocation que Pie poilent cette parole do. Dieu C'est par mîoi 7ue leaprinces
X prononça dans cette circonstance. Jamais peut-être depuis gonernen/, et celles de l'Evangile de ce jour : Qui nî'eit pIs,
nŽemcpation de Roine par les Piémontais, on .nvait vu un avec nici et contre ?moi. .Jésus-Christ l'a dit clairement qui

reil enthousiasme. Les cris de joie, les acclamations se ré- n'est pas vec lui est contre lui, Il n'y a done pas d'autre
ciunt sans relfiche et malgré les invitations des cardinaux voie et cesjustes milieux où l'on voudrait se tenir, penchant

modérer lenr joie, les fidèles Romains continuaicnt à miani- tantôt d'un côté tantôt de l'nutre, ne sont qu'oeuvre. vaine.
t-t'r bauteincut leur allégresse. I Je désire que tous les gouvernements sachent ce que je

La manifestation ne prit fin que lorsque le curé de Saint- viens de dire. Je désiro qu'ils sachent que je parle pour le
Andri delle Fratte s'avança pour lire une adresse au Souve- bien.
r i' Pontifc. Alors cette foule se tut instantanéicnt pour I J'ai le droit- de le faire, et beaucoup plus que n l'avait
"couter dans un silence respectueux la lecturo do l'adresso Nathan parlant -à David, Amubroise parlant à Théodose i et

a i réponse que son bien-aimé Roi voulût bien lui faire. si ce droit m'est donné, o'est pour leur bien; afin qu'ils ne
Cette réponEe fut admirable d'à-propos et de vues just€s soient pas écrasés par un ennemi qui les menace chaque

r' levées. Elle produisit une émotion profonde dans tout jour ; pour le bien de la société afin qu'elle ne succombe pas
Lulitoire. Mais elin ne s'adresse pas seulement aux fidèles sous lo poids de tant de fausses doctrines, d'injustices, do
3 'mmains ; ell est encore destinée à faire réfléchir nos poli- malheurs devenus intolérables.
SIques modernes. Pie LX les a jugés à leurjuste valeur et il " Ah ! Seigneur ,Jésus, je vous en supplie, étendez la main

hnt avnuer que cette valeur est assez minuce. pour bénir ce peuple, pour bénir ceux qui sont ici présents,
Voici les mémorables paroics de Pic IX : et ceux qui sont absents; et puisque nous méditons aujour-

oua aussi, vous êtes venus augmentur les consolations d'hui la guérison des aveugles, la guérison des muets, dai-
'I matre Souverain et du Vicaire de Jésus-Christ. Vous ans- gnez, mon Dieu, guérir certains aveugles qui sont dans le
r, îns avez entendu la voix plaintive de PEglise, qui, vo- monde, et faites-leur connaître le péril où ils se trouvent

et lcs maux se multiplier, et cela par l'ouvre de certains pour qu'ils retournent à vous. Que jamais ils n'aient à at,-
'es fils dénaturés, s'écrie : FILos enutrivi et eclavi tendre qu'un nouveau Moïse les ensevolisse sous les flots do

Mitem preerMnt mc. Ces hommes qui se disent catho- la mer Rouge ; qu'ils aient recours à la miséricordo de Dieu,
*mjues, et qui, en effet, ont reçu dans le baptême le noble ca- qu'ils se repontent, qu'ils fassent pénitence et qu'ils vivent "

r-.etère de chrétien, cn d'autres termes, de membres du peu- Ce paroles ont suggéré à Mgr. Peoci, dans l'EcLo de


